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LE DONJON DU CHATEAU D'ORBE

Tous les visiteurs d'Orbe connaissent le donjon circulaire
de l'ancien chateau detruit par les Suisses en 1476 au cours
des Guerres de Bourgogne. II date du XIIIme siecle et do-

mine encore la ville, admirablement bien conserve. II est

classe au nombre des monuments historiques et appartient
ä l'Etat.

Le donjon etait jusqu'ä maintenant d'un acces presque
impossible, ne possedant pas d'escalier interieur et sa seule

porte se trouvant ä dix metres de hauteur. La tour etait en

partie englobee dans une maison particuliere et son rez'-de-

chaussee servait de cave ä cette derniere.
Cet immeuble a ete achete en 1929 par la Societe de deve-

loppement d'Orbe et il a ete possible, des lors, d'envisager

une restauration de la tour destinee surtout ä en faciliter
1'acces.

Dans sa derniere assemblee generale du 2 mai, la Societe

de developpement d'Orbe a entendu un rapport de son

comite sur ce qui a ete fait. Nous en detachons les passages

suivants :

Au cours de ces deux dernieres annees, le gros effort de

notre societe s'est concentre sur la Tour Ronde, ce glorieux
vestige du fier chateau du moyen age, clef du passage du

Jura par le defile de Jougne. Depuis longtemps, nous aurions

aime pouvoir rendre accessible au public ce pittoresque et

curieux donjon circulaire d'oü, independamment de tout
l'interet historique et archeologique qui s'y rattache, on jouit
d'une vue illimitee sur le pays environnant.
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Des que l'occasion s'en est Offerte, nous nous sommes

empresses d'acquerir l'immeuble adjacent, celui de fetr
Mlle Henkel, en 1929. Ce fut le premier pas vers la realisation

du pro jet. Nous eümes aussitöt des pourparlers
avec l'Etat, proprietaire de la tour ; ils aboutirent ä la creation

d'un escalier tournant, en fer, ä l'interieur, amenant

jusqu'ä son premier etage, soit ä une hauteur depassant dejä
10 metres. Ce fut l'ceuvre de 1930. II fallut pour cela sup-
primer la cave de l'immeuble Henkel, qui occupait tout l'es-

pace libre — assez restreint il est vrai — au fond de la tour
et malheureusement supprimer presque en totalite la curieuse

voüte en forme d'essaim renverse du donjon qui aboutissait

au trou circulaire du sol du premier etage ; l'espace interieur
tres reduit, vu l'epaisseur des murs, ne permettait pas de la

conserver ä cote de l'escalier. Les amorces toutefois en sub-

sistent et des plans et releves exacts en ont ete faits qui per-
mettront de se rendre compte de l'etat primitif.

A partir de ce premier etage, situe, comme nous l'avons

dejä dit, ä plus de 10 metres de hauteur, et oü se trouvait
l'unique porte d'entree du donjon, il reste encore, pour en

atteindre le sommet une hauteur ä peu pres egale. Cette par-
tie superieure est divisee en trois etages sans ouvertures
exterieures mais nettement reconnaissables ä plusieurs
details. C'est ä l'etage intermediaire que subsiste encore intact
le curieux et pittoresque escalier interieur, pratique dans

l'epaisseur des murs et dont parlent dejä les chroniques du

moyen äge. II a ete integralement conserve. Nous avons fait
pratiquer des sondages aux autres etages ainsi qu'au fond
de la tour pour voir si peut-etre il se retrouvait ailleurs ; le

resultat fut negatif : c'est le seul qui existe.

Pour la suite des travaux, nous avons du attendre que
les services competents de l'Etat eussent elabore leur pro-
jet de restauration. Celui-ci, plus complet qu'on ne l'avait
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envisage au debut, comprenait la restauration integrale du

donjon, avec restitution des planchers, etc., etc. C'est sur

ces nouvelles bases que nous avons repris le travail, sur

plans dresses par M. Oscar Magnin, architecte, plans

approuves par les departements interesses.

Leur realisation fut l'ceuvre de 1931.

II avait ete question tout d'abord de terminer le cone

tronque coiffant la tour, puis cette idee fut abandonnee et

Ton se contenta de fermer le trou du sommet par une dalle

vitree speciale. Si les quelques barres de fer qui se trou-
vent au-dessous intriguent les visiteurs, nous leur appren-
drons que ce sont la les derniers souvenirs des nids des

cigognes qui, vers 1870, nichaient encore sur cette vieille
tour abandonnee. La Municipalite avait fait placer la en

1875 deux barres de fer pour soutenir leur nid « afin d'at-

tirer ä nouveau ces oiseaux dans notre contree » (proces-
verbal du 24 nov. 1875).

Les travaux de restauration prevus ä l'interieur de la

tour ont ete executes au cours de l'hiver 1931-32. Les plan-
chers prevus ont ete poses, les escaliers interieurs construits
et le ehemin de ronde circulaire du sommet nettoye. L'esca-

lier derobe pris dans l'epaisseur de la muraille a ete debar-

rasse de sa couche de dechets et de « guano » des ehouettes

qui, pendant des siecles avaient ete les seuls habitants de

cette vieille tour, et verra desormais passer des touristes et

des curieux.
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